note : « ronde »

L'autre jour en me promenant

L'autre jour en me promenant
Mon chemin vers ces rives
Oh gai lon lire

Mon chemin vers ces rives
Oh gailon la

Ha j'ai trouvé, j'ai rencontré
Oh gai lon lire

Une tant belle fille

Oh gai lon la

Je lui ai pourtant demandé
De qui étes-vous fille

Etes-vous la fille du roi
Que vous étes si jolie

La fille du roi, je ne la suis point
Je ne suis point assez riche

Je suis la fille d'un chaudronnier
Marchand de poélerie

Au cing cent diables un chaudronnier
Que tu es si belle fille

Pourquoi les menes-tu mouché
Il faut que tu les maries

Pour les marier faudrait trouver
Bon gars de métairie

Qui auraient de la monnaie assez
Pour leur payer chopines
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